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Toujours debout, 
jamais résignés !
RENNES (35) Les habitants 
des quartiers populaires 
mènent de multiples actions 
pour accueillir les personnes 
venues de tous horizons, 
défendre leurs droits et mieux 
vivre ensemble. C’est le cas 
à Rennes, où un collectif 
de femmes, Kuné, est très 
actif. À travers son discours 
prononcé le 1er mai 2021, la 
porte-parole de ce collectif, 
Régine, témoigne du sens 
donné à son engagement.

Je m’appelle Régine Komokoli. 
Je suis le porte-parole de Kuné, 
le collectif des femmes de 
Villejean, un quartier de Rennes. 

Les femmes de notre collectif viennent 
d’Afrique centrale et de 
Bretagne, du Maghreb et 
de Normandie. 

Le quartier 
des « Premiers 
de corvée »
Villejean est ce que l’on appelle un 
« quartier populaire ». C’est notre village. 
Villejean est un quartier de « Premiers de 
corvée ». 
C’est un quartier qui héberge des ou-
vrières et des ouvriers de la santé. 
Celles et ceux qui sont là pour donner 
les soins, amener du réconfort et sau-
ver des vies. C’est un quartier qui abrite 
des livreurs et des routiers qui prennent 
leur service dès quatre heures du matin 
pour que le commerce fonctionne.

C’est un quartier qui loge des employés, 
des caissières et des vendeuses pour 
que vous ne manquiez de rien. 
C’est un quartier dont les habitants 
connaissent mille et un métiers venus 
des quatre coins du monde, surtout si 
ce sont des femmes. 
C’est un quartier qui est aussi grave-
ment touché par la crise et qui s’en-
fonce dans une situation de décrochage 
et d’urgence sociale. 
Mais Villejean est aussi un village où la 
mémoire sociale est vivante à travers 
le souvenir des luttes et combats de 
nos anciens. Des travailleurs et travail-
leuses à la retraite qui sont encore au-
jourd’hui nombreux avec nous. Toujours 
debout, jamais résignés ! 
C’est aussi le quartier de Madame 
Jeanine Palm, généreuse et opiniâ-
tre militante du quotidien, qui a tant 
donné pour les habitants. 
Villejean est fier de sa population 
d’ouvriers et d’employés, de ses étu-

diants, de ses 40 natio-
nalités, et de ses centres 
culturels où se ren-
contrent les peuples et 
les cultures. Ils sont des 
lieux de concorde et de 
dialogue.

Kuné signifie ensemble
en espéranto 
À Villejean, les habitants connaissent 
le sens du mot liberté. Qu’ils soient 
sans-papiers, régularisés ou naturali-
sés, certains d’entre eux viennent de 
pays où cette liberté est bafouée. 
Dans ce quartier, les habitants 
connaissent le sens du mot égalité. 
C’est ce que nous attendons toutes 
et tous, car c’est ce pourquoi nous 

luttons. Égalité femme-homme pour les 
salaires et les retraites. Égalité devant 
l’accès à l’éducation, à l’emploi, au ni-
veau de la paie, quelles que soient la 
couleur ou l’origine. Égalité aussi de-
vant la loi et que celle-ci ne soit pas 
celle des puissants. 
À Villejean, les habitants connaissent 
le sens des mots fraternité et sororité. 
Ce sont des actions solidaires de ceux 
qui n’ont pas grand-chose pour ceux 
qui n’ont presque rien. C’est le respect 
bienveillant quels que soient l’origine, 
l’âge ou le genre. C’est aussi une force 
qui nous fait croire en l’avenir et en des 
jours meilleurs. 
Nous, les femmes de Villejean, nous 
sommes fières de vivre dans ce quar-
tier, d’autant plus fières que « kuné » 
signifie « ensemble » en espéranto. 
Nous sommes heureuses de savoir 
qu’aujourd’hui, partout dans le monde, 
ces mêmes valeurs sont défendues par 
des centaines de millions de femmes 
et d’hommes de toutes les couleurs 
et de toutes les langues. Nous ne les 
connaissons pas, mais ce sont nos 
frères et sœurs de combat. •
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